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La Cité Morte 
 
Ici, prends ce que tu voudras 
Nul ne te punira 
Aucune porte n’est verrouillée 
Celles qui l’étaient, leurs verrous ont rouillé 
C’est la Cité morte, la ville oubliée 
Dansent les feuilles mortes, le vent les emporte 
Loin, bien loin de cette terre souillée 
 
Le lierre brun, le lierre gris 
Le lierre grimpe mais ne fleurit 
Jamais la pluie ne pleure ici 
Désert d’oubli, malheur sans vie 
C’est la Cité morte, la ville écroulée 
Dansent les feuilles mortes, le vent les emporte 
Loin, bien loin de cette terre désespérée 
 
Nulle lumière au matin 
N’éclaire ces ombres sans fin 
Hautes murailles effondrées 
Aucune vie ne tressaille entre les pierres éboulées 
C’est la Cité morte, la ville oubliée 
Dansent les feuilles mortes, le vent les emporte 
Loin, bien loin de cette terre souillée 
 
Les mauvaises herbes seules fleurissent 
Laides et dures, elles envahissent 
Les ruelles autrefois animées 
Où foule en joie venait danser 
C’est la Cité morte, la ville écroulée 
Dansent les feuilles mortes, le vent les emporte 
Loin, bien loin de cette terre désespérée 
 
Pierres brisées, splendeurs disparues 
Murs fissurés, arbres nus 
Cité de poussière noire 
Terre sans lumière, Terre de désespoir 
Le vent hurle, le vent crie 
Dans la ville où nul ne vit 
La Cité morte de Bourg-en-Gris 
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